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— Les Américanistes, par le R. P. At. Quebec. 1905. (Ex
trait de la Nouvelle-France.) Brochure in-8" de 94 pages.

— Eugène Rouillard, Nome géographiques de la province 
de Quél>ec et des provinces maritimes, empruntés aux langues 
sauvages, avec carte indiquant les territoires occupés autre
fois par les races aborigènes. Etymologie, Traduction et Ortho
graphe. Québec. 1906.—Prix, $1.00, chez l’Auteur (13, rue Ha
mel, Québec) et aux librairies Pruneau & Kirouac, et Carneau.

Cette brochure, gd in-8* de 110 pages, obtient en Canada et 
aux Etats-Unis un légitime succès. Sa publication est venue 
juste à point au moment où s’ouvrait h Québec la session du 
xv* Congrès International des Américanistes ; distribuée parmi 
les membres du Congrès, elle a paru les intéresser vivement, 
puisqu’elle entrait si bien dans le programme de leurs études.

M. Rouillard, dans un avant-propos qui se lit avec plaisir, 
a traité savamment des langues sauvages des peuplades indi
gènes qui habitaient notre pays à l’arrivée des Européens, et 
de la façon dont ils s’en partageaient les diverses régions. 
Ensuite, en une sorte de dictionnaire dressé par ordre alpha
bétique, il donne la liste des noms de langues sauvages usités 
dans la géographie de la Province, avec leur signification et 
leur origine, en s’appuyant sur les meilleures autorités.

Ces autorités, ce sont les missionnaires établis chez les peu
plades sauvages qui existent encore dans le pays, et surtout 
un grand nombre d’auteurs et d’ouvrages qu’il a consultés.

L’ouvrage de M. Rouillard a donc coûté un énorme travail de 
recherches et de consultations. L’auteur mérite, par conséquent, 
la reconnaissance publique pour le service qu’il a rendu, au 
prix d’un tel labeur, à l’histoire et à la géographie canadienne.

Vêtements ecclésiastiques
Ma.son Soucy

Mlle Clara Maranda ignore probablement que l’ancienne 
« Maison Soucy » n’a pas à revivre, puisqu’elle n’a jamais cessé 
d’exister. Il n’y a que le local qui a été changé : au lieu de la 
rue Saint-François, c’est à. quelques pas de là, au coin des rues 
du Roi et Lalibei té (ancienne rue de la Chapelle).

Mlle Marie Renauld, qui est à la tête de la « Maison Soucy », 
a été à l’emploi de feu madame Soucy pendant de longues 
années. Quelques années avant sa mort, madame Soucy, pour 
accéder aux désirs des messieurs du Clergé, a choisi Mlle 
Renauld pour lui succéder et l’a petit à petit initiée à tous les 
secrets de ce genre de travail tout spécial.

La « Maison Soucy » est donc restée ce qu’elle était, et les 
messieurs du Clergé continuent d’y venir en grand nombre, 
sûrs d’une entière satisfaction. C.


